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MESSAGGE A LA NEO-PROVINCE CAMILLIENNE BENIN-TOGO 

 
Mon très cher frère Guy-Gervais AYITE, Provincial 
Et très chers confrères de la Province Bénin-Togo 
 

C’est avec grande joie que je vous envoie ce message de félicitations, de communion et 
d’encouragement pour le futur, à l’occasion de la célébration du passage en Province de la Vice-
Province Bénin-Togo au cours de laquelle, vous célébrez aussi le 45ème anniversaire de la présence 
camillienne au Bénin, le 20ème anniversaire sacerdotal des premiers camilliens de la Néo-Province, 
les ordinations diaconales et presbytérales, et la profession religieuse temporaire et solennelles des 
confrères. Tout cela constitue un motif d’action de grâces, de louanges et de bénédictions à Dieu, 
auteur de tout don et de tout bien. 

Comme vous le savez, j’avais souhaité être présent et vivre avec vous tous ce temps béni, mais 
comme dit l’adage, « l’homme propose et Dieu dispose ». Ainsi, pour des raisons indépendantes de 
ma volonté (santé fragile) je suis absent de corps mais présent avec vous spirituellement et 
fraternellement. La présence du Vicaire Général, le père Laurent Zoungrana, témoigne de 
l’affection de toute la Consulte à votre égard.  

Ainsi, uni à tous les Consulteurs je vous félicite pour cette étape très importante de votre vie, un 
point d’arrivée qui est en même temps un point de départ que vous avez souhaité à l’unanimité de 
franchir, lors du Premier Chapitre de la Vice-Province le 9 mars 2017 ; vous y avez exprimé votre 
désir de faire le passage au statut de Province. Ce point d’arrivée nous invite à regarder le passé 
avec beaucoup de gratitude pour l’implantation du charisme de saint Camille dans la Vice-Province 
devenue aujourd’hui Province. 

En 1971, grâce à Monseigneur Christophe Adimou, Evêque de Lokossa, les camilliens de la 
Province Française se sont installés pour la première fois à Dogbo pour quelques années avant de 
rejoindre Davougon. Mais c’est surtout avec l’arrivée des Religieux de la Province Siculo-
Napolitaine à Yévié il y a 45 ans, plus précisément le 4 mars 1973, que le charisme de saint Camille 
a commencé à s’enraciner et à prendre une couleur et une saveur africaine, surtout avec l’arrivée 
des premiers camilliens locaux dont trois (les Pères Raoul Ayiou, Marius Yabi et Hubert 
Goudjinou) fêtent leur 20ème anniversaire de sacerdoce. Dès lors vous n’avez cessé de croitre :  au 
mois de juin 2018, lors de la dernière rencontre des Supérieurs Majeurs de l’Ordre à Taiwan, le Père 
Guy-Gervais communiquait que « la Vice-Province compte 72 religieux prêtres, 7 religieux frères, 
7 profès temporaires, 5 novices, 13 postulants et 11 aspirants ; ces chiffres changent avec les 
différents engagements que nous avons connus en ces jours-ci.  Vous avez connu aussi une 
croissance des communautés (11 et 1 résidence), des œuvres et de présences dans plusieurs pays et 
continents sans oublier que la Famille Camillienne Laïque est florissante dans votre nouvelle 
Province.  

La force missionnaire que vos Pères vous ont transmise reste vivante et fructueuse, dynamique et 
exemplaire, et vous caractérise. Tout cela constitue un motif de joie et d’action de grâces au 
Seigneur qui a œuvré avec et par des hommes généreux et courageux. Et c’est l’occasion de rendre 
hommage à tous ceux qui ont quitté leur pays et se sont donnés corps et âme pour la naissance et 
l’épanouissement de la présence camillienne dans cette vaste Province. Permettez-moi de rappeler 
ici les missionnaires venus il y a 45 ans : les pères Luigi Cisternino et Vincenzo Di Blasi qui, de là-
haut, prient pour nous et le frère Antonino Pintabona en service à Cremona (Italie).  
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En la personne du bien-aimé père Mauriello Rosario, Provincial de la Province Siculo-Napolitaine, 
je salue et remercie toute la Province Mère et particulièrement tous les provinciaux et tous les 
missionnaires venus d’Europe et du Canada, et qui ont œuvré avec grand dévouement, sagesse à la 
construction de la Province Bénin-Togo qui fait aujourd’hui notre fierté. On peut dire que la 
Province-Mère, dans une maternité prophétique, a commencé à engendrer la nouvelle Province avec 
l’arrivée des premiers missionnaires. 

Au cours de votre histoire, bien chers confrères de la nouvelle Province Camillienne, vous avez 
connu beaucoup de joie mais aussi de souffrance. La beauté de la multi-culturalité de votre Province 
avec ses richesses est comme une rose qui a aussi des épines. Comme vous le savez, les épines 
n’enlèvent rien à la beauté et au parfum de la rose. Vous êtes donc une belle Province qui a besoin 
de s’embellir toujours à travers le dialogue, le respect et la compréhension réciproque, l’amour 
fraternel et le service courageux des malades et des pauvres. Ainsi je veux vous rappeler à l’unité 
comme je l’avais fait dans mon message après ma visite fraternelle qui a eu lieu du 10 au 14 
décembre 2014. Je vous disais : « Nous devons, par notre profession religieuse être des experts en 
unité et en fraternité. L’unité n’est pas uniformité ni seulement tolérance. Mais recherche vraie de 
l’autre, respect et écoute réciproque... Vos idées peuvent être différentes, mais vos cœurs ne doivent 
jamais s’éloigner l’un l’autre… Je vous encourage … à travailler pour faire croître en vous les 
liens de fraternité et d’amitié... Travaillez donc à consolider votre fraternité, votre unité, votre 
confiance réciproque, votre amour l’un pour l’autre. Reconnaissez-vous frères. Rappelez-vous ce 
qui est dit dans l’Evangile selon saint Jean à propos de la mort de Jésus : « et ce n’était pas 
seulement pour la nation, c’était afin de rassembler dans l’unité les enfants de Dieu dispersés » (Jn 
11,52). Cela fera de vous une grande Province, capable de témoigner généreusement et 
efficacement de l’amour miséricordieux de Dieu pour le monde chez les malades, les souffrants et 
les pauvres ». 

De tout mon cœur je vous recommande à avoir constamment présent le défi de l’unité ; dans votre 
diversité, construisez l’union des cœurs ; évitez la néfaste maladie de « l’ethnocentrisme » 
(considérant sa propre culture supérieure aux autres) ; consciemment, cultivez une compétence 
interculturelle en mettant à la première place Jésus et son Evangile, le charisme et la spiritualité 
camillienne. Rappelons-nous que nous sommes avant tout des camilliens et après… italiens, 
brésiliens, béninois, togolais, philippins, etc. 

Je ne veux pas ternir la joie de la fête en vous invitant à l’unité, mais je veux être réaliste et vous 
inviter à regarder le futur avec espérance, dans l’engagement concret à bâtir une grande Province 
non seulement dans son étendue mais aussi dans l’approfondissement et la consolidation des valeurs 
religieuses. 

Le passage en Province se célèbre autour des fêtes de la Croix Glorieuse et de celle de Notre Dame 
des Douleurs, fêtes qui vous sont très chères et au cours desquelles vous aimez faire vos 
engagements. Ces fêtes nous invitent à méditer sur l’amour de Dieu et aussi le remercier pour le don 
de la rédemption que son Fils nous a offerte en acceptant de mourir sur la Croix. Notre Dame des 
douleurs s’est associée à la souffrance de son Fils et l’a accompagné dans sa mission rédemptrice. 
En méditant sur ces fêtes, rappelez-vous que le Crucifix a été le Consolateur de Camille dans ses 
moments difficiles et que la Mère du Rédempteur a toujours accompagné notre Ordre. N’oubliez 
jamais de recourir à tout moment au Crucifié et à sa Mère pour obtenir d’Eux les grâces pour les 
nécessités de votre Province et de chacun de vous pour une vie et un ministère accordés à la volonté 
de Dieu. 
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Très cher Père Guy-Gervais et chers confrères de la Province Bénin-Togo tout en vous félicitant  
pour ces beaux moments que vous vivrez, je vous souhaite un fructueux passage en Province avec 
la bénédiction de Saint Camille, notre Père Fondateur et Protecteur. Mes félicitations spéciales et 
fraternelles à tous ceux qui de manière particulière vivront ces jours-ci, qui par le rappel de ses 20 
ans de sacerdoce, qui par son ordination diaconale ou presbytérale et qui par sa profession religieuse 
temporaire ou solennelle. Que la Bienheureuse Vierge Marie, Notre Dame Santé des Malades qui 
est aussi Notre Dame des Douleurs, vous accompagne et vous protège dans votre engagement pour 
que vous soyez fidèles à celui qui vous a aimé le Premier, en dignes Serviteurs des Malades. 

Je salue cordialement tous les participants et toutes les participantes aux célébrations ; et 
particulièrement je salue tous les confrères camilliens venus d’ailleurs soutenir les confrères de la 
nouvelle, belle et jeune Province Bénin-Togo.  

Que Dieu vous bénisse tous et fasse fructifier en vous les grâces de ces jours. 

Rome le 8 septembre 2018 
En la Nativité de la B. V. Marie 

 
 
 
Père Leocir PESSINI 
Supérieur Général des Camilliens 

Père Laurent Zoungrana 
Vicaire Général des Camilliens 


